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AnimAux de compAgnie occupAtion des chAts

FEUILLE D’INFORMATION PSA

Occupation des chats

Les chats sont des animaux intelligents. Pour leur bien-être, ils ont besoin de suffisamment de 
repos, mais aussi d’occupation. Des jeux axés sur leur comportement de chasseur les maintiennent 
physiquement et mentalement en forme et alertes. Les chats non occupés et qui s’ennuient déve-
loppent souvent des problèmes de comportement; par exemple - toutes griffes et dents dehors - ils 
chassent les pieds de leur maître. Une occupation répondant aux besoins de l’espèce les en préserve. 
Le préjugé selon lequel il est impossible d’éduquer un chat a la vie dure. Mais ce félin est tout 
aussi apte et disposé à apprendre qu’un chien – pour autant que cela lui convienne, bien sûr. En 
réalité, certains propriétaires promènent leur chat en laisse et, au moyen d’un clicker, les entraînent 
même à rapporter un objet ou à donner la patte.

Un jeu classique: la capture d’une proie
Jouer avec des souris en peluche ou une simple ficelle est l’occupation par excellence pour le chat 
capteur de proies. Il réagit volontiers et rapidement à de petits objets en mouvement, et ceux-ci 
sont spécialement attrayants lorsqu’ils disparaissent dans une cavité ou au coin d’un mur. Balles 
de ping pong, noix, boules dotées de clochettes, souris en peluche ou jouets revêtus de plumes 
achetés dans une animalerie, ruban pour paquet-cadeau, ficelle épaisse ou ruban de plastique pour 
emballage - la plupart des chats guettent de tels objets lorsqu’on les déplace; ils se jettent dessus 
toutes griffes dehors, les mordent, tentent de les éloigner avec leur pattes arrière. Savoir si un chat 
aime jouer dépend de ce qu’il a vécu précédemment en tant qu’individu, et aussi de son âge. Les 
jeux de capture d’une proie sont précisément une occupation importante pour les chats d’intérieur, 
car ils n’ont aucune possibilité d’aller chasser eux-mêmes. Attention à la laine et à la ficelle fine: 
les chats peuvent s’y emmêler et se blesser gravement. Ils peuvent aussi avaler de petits jouets.
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Jeux d’intelligence
Les chats sont aussi intelligents que les chiens. 
Preuve en est qu’ils peuvent aussi bien craquer 
pour des jeux d’intelligence développés pour les 
chiens. Mais en règle générale, cela ne fonc-
tionne qu’avec les jeux relativement simples. 
Dans le plus simple d’entre eux, le chat renverse 
de petits chapeaux sous lesquels sont cachées 
des friandises. Nombre de chats n’y parviennent 
pas du premier coup: dans leur esprit, les frian-
dises n’existent plus dès qu’elles sont recou-
vertes et qu’ils ne les voient plus - car ces félins 
ne chassent pas avec leur nez comme les chiens. Il est souvent utile de placer les chapeaux de 
travers, de sorte que l’animal aperçoive encore les friandises et puisse retourner plus facilement le 
chapeau. Avec le temps, les chats apprennent qu’il y a récompense à la clé, même s’ils ne la voient 
pas. On peut d’ailleurs bricoler soi-même ce genre de jeux: une terrine en plastique pour semis 
comportant de petits creux, garnie de croquettes recouvertes d’une balle de ping pong, de tennis 
ou d’une balle à jongler sera aussi bien acceptée que les jeux achetés dans une animalerie.

Jeux de recherche
Des jeux de recherche simples peuvent se faire 
dans tout logement: on cache d’abord en divers 
endroits des croquettes ou un jouet, puis on 
montre au chat où sont les choses, en disant 
«cherche». Les chats remarquent les lieux où il 
y a toujours quelque chose; finalement, on peut 
se contenter de les envoyer en donnant l’ordre 
«cherche» et observer comment ils cheminent, 
par exemple lorsque toute cachette ne recèle pas 
forcément quelque chose. Les jeux de recherche 
au flair, comme chez le chien, sont difficiles pour 
le chat, car il trouve normalement sa proie à 
l’aide de ses yeux et oreilles, et non pas par 
l’odorat.

Plateaux d’activité & Co
Avec ses plateaux d’activité pleins de fantaisie, 
Helena Dbaly a réussi à faire un hit de l’occupa-
tion des chats d’intérieur. A partir d’objets de la 
vie quotidienne - rouleaux de carton, bouteilles 
en pet, morceaux de liège, boîtes à œufs, cap-
sules de produits de lessive, caisses en carton 
et en plastique, élastiques à cheveux et jouets 
d’enfants bricolés – cubes lego, balles de ping 
pong, anneaux de houla hoop, petits moules à 
sable – il est possible de bricoler des plateaux 
d’activité plaçant les chats devant bien des défis 
et les occupant pendant un bon bout de temps. 
Au moyen de leurs pattes, les chats doivent reti-
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rer des plateaux en question - par des ouvertures 
plus ou moins grandes - les croquettes ou les 
jouets cachés par leur maître et ainsi vraiment 
conquérir la nourriture. Au début, les chats non 
habitués ont besoin d’un peu d’assistance et, 
surtout, les «éléments d’activité» doivent être 
simples; on peut envisager par la suite des tâches 
plus complexes. Le site de Madame Dbalys www.
katzenfummelbrett.ch livre à ce sujet une foule 
d’idées. Si quelqu’un n’aime pas bricoler lui-
même, il peut acheter dans une animalerie des 
balles à friandises et les dénommés «Cat acti-
vity fun boards». Quoi qu’il en soit, les plateaux 
d’activité suscitent la même passion chez les 
chats de gouttière aussi!

Attention! Les chats ont besoin d’une plus grande 
assistance des humains en ce qui concerne les jeux d’intelligence relativement exigeants, pour 
qu’ils ne soient pas surmenés ni frustrés. Il convient donc d’observer précisément et en permanence 
ce qui va et ce qui ne va pas. Un signe de surmenage consistera en un comportement imprévisible 
comme, par exemple, nettoyer, lécher la patte ou des mouvements de la patte exprimant une inten-
tion (une sorte de «mouvement avertisseur»). Si de tels signes apparaissent: retourner une ou deux 
étapes en arrière et simplifier le jeu.

Entraînement au clicker
Ce genre d’entraînement est en vogue depuis 
longtemps chez les chiens, mais désormais aus-
si chez les chats et les petits animaux de com-
pagnie. Le clicker est une petite boîte en plas-
tique contenant une lamelle métallique et 
produisant un bruit lorsqu’on l’actionne. Avec 
cet entraînement, on fait appel à l’encourage-
ment positif, généralement en donnant une ré-
compense sous forme de croquettes ou de frian-
dises. Mais caresser ou jouer peut également 
représenter une récompense chez des chats 
moins gloutons. Dans l’entraînement de base, le chat apprend d’abord qu’un click est toujours 
synonyme de récompense. Dès que ceci est acquis, on peut passer à l’entraînement proprement 
dit. Par exemple, si l’on veut que par la suite, sur commande, le chat touche de son nez l’index 
tendu, on clicke au moment précis où le chat le fait spontanément. Il faut un peu de patience et 
répéter souvent jusqu’à ce que l’animal ait saisi le rapport entre ces deux actions. Puis il le fera 
plus souvent pour être récompensé et suivra de bonne grâce l’index lui indiquant un endroit où 
aller, par exemple dans la caisse de transport ou la cachette d’une friandise.
Une fois que le chat a compris qu’une récompense va de pair avec certains modes de comportement, 
il essaiera d’en trouver d’autres susceptibles de provoquer click et récompense et, pour ce faire, il 
fera vraiment preuve d’esprit créatif. Le click permet d’exercer certains comportements (donner la 
patte, faire le beau, sauter à travers un anneau, sur une chaise, se rouler, apporter des objets), mais 
aussi de récompenser le calme et la détente et même - au moyen d’un «target stick», voire préci-
sément de l’index – de faire balancer le chat sur une perche ou le conduire à travers un parcours 
d’obstacles dans l’appartement.

Maudite bouteille en pet! Avec la patte ou la 
tête, le chat doit faire pivoter la bouteille sur 
le bâton afin que les friandises en sortent. Ceci 
représente un défi pour lui. Il faut bien l’ad-
mettre: les chiens sont plus rapides à ce jeu.
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Dressage de chats 
Gabi Federer l’a prouvé avec ses chats de cirque: 
même des chats d’intérieur tout à fait ordinaires, 
dont on a longtemps pensé qu’il était impossible 
de les dresser, peuvent exécuter des tours de 
force. Les chats de Gaby Federer font le beau, 
sautent sur commande d’un piédestal à l’autre, 
se balancent sur des planches, lattes et cordes 
épaisses, slaloment entre des perches et gra-
vissent un escalier constitué de mini-socles (dia-
mètre 3 cm). Pour ce faire, Mme Federer a eu 
recours aussi à l’entraînement basé sur le ren-
forcement positif (récompense), mais sans utili-
ser le clicker.

Pourquoi de tels jeux et entraînements?
Grâce aux jeux d’intelligence et aux plateaux d’activité, les chats apprennent à développer des 
stratégies de solutions, mais aussi, ils manieront bien plus habilement leurs moustaches et leurs 
pattes. Ces jeux les maintiennent en bonne forme mentale, alors que les exercer à faire des tours 
ou à rechercher des choses - dans la mesure où l’on n’exige rien de contraire à la nature et au 
comportement de l’espèce - les garde également en bonne forme physique. Nombre de problèmes 
de comportement naissent chez les chats d’intérieur du fait de la sous-occupation. Entraînement 
et jeux intelligents constituent donc une prévention.

TV pour chats, en live ou en conserve?
Bien des chats aiment les émissions de télévi-
sion, surtout celles consacrées à la nature, sono-
risées, par exemple les séries de la BBC «La vie 
des oiseaux» ou «La vie des mammifères» de 
David Attenborough. Même des poissons dans 
un aquarium ou des gerbilles dans un terrarium 
peuvent fasciner un chat pendant des heures 
d’observation et de tentatives de capture. Face 
à un aquarium, les chats s’intéressent avant tout 
aux poissons cachés tels que des silures, qui 
finissent toujours pas s’abriter dans une cavité. 
Il faut évidemment veiller à sécuriser l’aquarium 
ou le terrarium pour que le chat ne puisse at-
teindre poissions ou gerbilles. Du point de vue 
de la protection des animaux, la présence de chasseurs de proies est défendable pour celles-ci dès 
lors qu’elles peuvent se retirer en tout temps. S’agissant des gerbilles, le terrarium doit être doté 
d’une profonde litière où elles peuvent créer un système d’abris. Elles s’accoutument rapidement 
au chat qui les guette depuis le couvercle. Pour elles aussi, sa présence représente un enrichisse-
ment au plan du comportement, car elles se meuvent bien plus prudemment à la surface de la litière 
qu’en son absence. On a déjà vu des gerbilles impertinentes vouloir arracher des poils de la queue 
du chat pour rembourrer leur nid! Le chat n’apprécie guère et s’enfuit en criant … devant les sou-
ris! 

Tour de force réalisé à la maison comme au 
cirque: le chat d’intérieur saute à travers un 
anneau, dirigé par clicker et target stick.

Chat sur son téléviseur «terrarium de gerbilles». 
En bas à droite dans le terrarium, une gerbille 
se nettoie sans être dérangée par le chat.
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Lectures conseillées
•	 Helena Dbaly und Stefanie Sigl (2008) Das Spielebuch für Katzen: Spielend durchs  

Katzenleben, Cadmos-Verlag, Brunsbeck
•	 Birgit Laser (2010) Clickertraining. Mehr Spass für Katzen. Dreh-Punkt. (en allemand et en 

anglais) DVD

Liens
•	 www.katzenfummelbrett.ch (seulement en langue allemande, mais les images parlent d’elles-

mêmes)

Editeur:
Protection Suisse des Animaux PSA, Dornacherstrasse 101, case postale 461, 4008 Bâle,  
tél. 061 365 99 99, fax 061 365 99 90, CCP 40-33680-3, sts@tierschutz.com,  
www.protection-animaux.com

La présente feuille d’information ainsi que d’autres sont à votre disposition pour téléchargement 
sous www.protection-animaux.com.
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